
Françoise Cholet quitte la Jeune France, à 
Cholet, après une vie de « passion » au 
service du sport 

Après 36 années passées à structurer le club omnisports de Cholet (Maine-et-Loire), sa 
directrice Françoise Cholet partira à la retraite courant juin, après un tuilage avec sa 
remplaçante, Virginie Lemarchand, 37 ans. 

 

Françoise Cholet (à droite), qui a effectué toute sa carrière au sein de la Jeune France, dont sept années en tant que 
directrice, passe le relais à Virginie Lemarchand (à gauche), sa remplaçante à la tête du club omnisports de Cholet. | 
OUEST-FRANCE 

 
« C’est difficile de quitter un tel environnement humain. Je suis une passionnée, on ne 
travaille pas dans l’associatif par hasard. » À 62 ans, l’heure de la retraite a sonné, avec un 
gros pincement au cœur pour Françoise Cholet, directrice de La Jeune France à Cholet 
(Maine-et-Loire), après trente-six années passées au sein du club omnisports, le plus gros 
des Pays de la Loire (3 100 adhérents). 

Entrée dans l’association en 1987 comme éducatrice sportive – « j’étais la première », 
tandis que le club ne comptait encore qu’une poignée de salariés (35 aujourd’hui), Françoise 

https://www.ouest-france.fr/pays-de-la-loire/cholet-49300/a-cholet-la-jeune-france-va-feter-ses-120-ans-mais-peine-a-retrouver-ses-adherents-3c6de880-e4fa-11ed-9757-e35473d4e313


Cholet s’est d’abord attelée à développer le sport de loisir, « qui démarrait à peine », 
l’activité se concentrant encore sur les disciplines de compétition. Aquagym, danse de salon, 
randonnée, fitness, multisports pour les enfants… Depuis, l’offre s’est démultipliée et agrège 
désormais la moitié des adhérents. 

« Pluralité de publics » 

La professeure de sport de formation, qui avait enseigné durant cinq ans en collège et lycée 
avant son arrivée à La Jeune France, trouve très vite chaussure à son pied. « Le cadre 
scolaire ne me convenait pas. Et j’avais besoin d’une pluralité de publics, des enfants 
jusqu’aux plus âgés. » 

C’est pourquoi elle décide d’accompagner la professionnalisation de l’association, à la faveur 
de la première convention collective du sport, en 2005. « À l’époque, on avait peur que cela 
tue le bénévolat. En fait, c’est tout le contraire. Les éducateurs permettent de donner un 
cadre structuré, sur lequel les bénévoles peuvent s’appuyer (N.D.L.R. : la JF compte 
200 bénévoles permanents). » 

« Diversification » 

Pur produit de la promotion interne de La Jeune France, Françoise Cholet devient directrice 
adjointe à l’occasion de l’ouverture du centre Accueil et Formation du club, en 2008. « J’ai 
été chargé de développer son chiffre d’affaires. On partait de rien. Cette diversification a 
notamment permis de fidéliser nos éducateurs qui y proposent des formations, et d’offrir 
de bonnes conditions de réunion à nos bénévoles. Le centre héberge aussi toute l’année 
des jeunes apprentis et alternants, ainsi que des groupes de touristes ou de sportifs 
pendant les vacances. » 

« Capitaine d’équipe » 

Dernière étape, début 2016, Françoise Cholet remplace Christian Fillaudeau à la 
direction. « Ça m’a passionné, tout le travail avec les bénévoles et les sections. J’ai fait des 
sports collectifs – basket et volley – quand j’étais jeune, et j’ai toujours aimé ce rôle, non 
pas de chef, mais de capitaine d’équipe. » 

Lire aussi : Comment le club de la Jeune France à Cholet promeut le bénévolat des jeunes 

À l’heure de quitter le navire, elle avoue : « Cela n’a pas toujours été un long fleuve 
tranquille. Avec le Covid-19, on a connu une période de doute très déstabilisante. On est 
passés du jour au lendemain en télétravail, alors qu’on fait un métier de contact. Cela a 
freiné toutes nos velléités de développement, il a fallu restructurer un projet. » 

Si elle coupera complètement les ponts avec la JF courant juin, le temps de célébrer les 
120 ans du club (du vendredi 9 au dimanche 11 juin) et d’assurer le tuilage avec celle qui lui 
succède, la Vendéenne d’origine, qui vit à Angers, continuera d’exercer comme 
administratrice de plusieurs structures en lien avec le sport. Notamment au comité régional 
de la Fédération française des clubs omnisports, qu’elle vient d’intégrer. En tant que 
bénévole cette fois. 
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Qui est Virginie Lemarchand, nouvelle directrice de la JF ? 

Elle a pris son poste le 2 mai et profite d’un tuilage de deux mois pour découvrir, au côté de 
Françoise Cholet, l’esprit et les rouages de cette institution du sport choletais. À 37 ans (à 
peu près le temps passé par Françoise Cholet au sein de la JF), Virginie Lemarchand n’est pas 
issu du milieu sportif. 

De formation médico-sociale, cette Choletaise d’origine a déjà dirigé plusieurs structures : 
une entreprise de services à la personne, qu’elle a créée à l’âge de 25 ans à Angers, avant de 
la revendre en 2017, puis, cette fois à Cholet, une agence de travail temporaire spécialisée 
dans le transport et la logistique (RAS), quittée en 2020, avant de prendre les rênes de 
l’association L’Éclaircie, un chantier d’insertion pour les personnes éloignées de l’emploi, 
durant trois ans. 

Fibre sociale 

Sa rencontre avec Françoise Cholet lui a donné envie de relever le défi de la JF. Sa fibre 
sociale et ses compétences de direction, éprouvées sur plusieurs expériences différentes, 
ont convaincu le club de lui faire confiance. 

« Le sport fédère, c’est un langage universel. La Jeune France est très reconnue à Cholet 
pour ses valeurs et sa capacité à innover et à aller de l’avant. On a encore beaucoup de 
cartes à jouer », souligne la nouvelle directrice, qui entend notamment conquérir de 
nouveaux publics « en développant le sport en entreprise et l’accessibilité du sport pour 
tous ». Enfin, Françoise Collet souhaite entretenir « l’engagement bénévole, qui est le fil 
rouge de la Jeune France ». 
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